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 Conformément aux articles L621-30 et L621-31 du Code du 
Patrimoine : 
 
Art. L621-30 : « I.- Les immeubles ou ensembles d'immeubles qui 
forment avec un monument historique un ensemble cohérent ou qui 
sont susceptibles de contribuer à sa conservation ou à sa mise en 
valeur sont protégés au titre des abords. La protection au titre des 
abords a le caractère de servitude d'utilité publique affectant 
l'utilisation des sols dans un but de protection, de conservation et de 
mise en valeur du patrimoine culturel. 
II. - La protection au titre des abords s'applique à tout immeuble, 
bâti ou non bâti, situé dans un périmètre délimité par l'autorité 
administrative dans les conditions fixées à l'article L.621-31. Ce 
périmètre peut être commun à plusieurs monuments historiques. »  
 
Art. L621-31 : «  Le périmètre délimité des abords prévu au premier 
alinéa du II de l'article L. 621-30 est créé par décision de l'autorité 
administrative, sur proposition de l'architecte des Bâtiments de 
France, après enquête publique, consultation du propriétaire ou de 
l'affectataire domanial du monument historique et, le cas échéant, 
de la ou des communes concernées et accord de l'autorité 
compétente en matière de plan local d'urbanisme, de document en 
tenant lieu ou de carte communale. » 
 
 

OBJECTIFS DE L’ÉTUDE 
FONGRAVE : église Saint-Léger, chapelle Notre-Dame de Tout-Pouvoir et ancien prieuré fontevriste 

Périmètre de protection 
actuel  du monument étudié. 

Il concerne le territoire des 
communes de FONGRAVE ET 

LE TEMPLE-SUR-LOT. 

FONGRAVE 

LE TEMPLE-SUR-LOT 

C’est dans ce cadre qu’un Périmètre Délimité des Abords (PDA) est proposé pour 
l’ensemble des trois monuments étudiés : l’église Saint-Léger, la chapelle Notre-
Dame de Tout-Pouvoir et l’ancien prieuré fontevriste, conformément aux 
dispositions du Code du Patrimoine. Notons que les abords touchent le territoire de 
la commune du Temple-sur-Lot, laquelle ne fait pas partie de la Communauté 
d’agglomération du Grand Villeneuvois. La procédure de modification du périmètre 
de protection étant concomitante avec l’élaboration du PLUi du Grand Villeneuvois, 
seul le périmètre de protection sur la commune de Fongrave, située au sein de la 
CAGV, sera modifié par la présente étude. 



DESCRIPTION DES OBJETS D’ÉTUDE 
FONGRAVE : église Saint-Léger, chapelle Notre-Dame de Tout-Pouvoir et ancien prieuré fontevriste 

Les édifices :  

- Chapelle, abritant une statue de la Vierge à l’Enfant, inscrite à 
l’inventaire par l’arrêté du 19/04/1996 

- Prieuré fontevriste, bâtiment conventuel avec pigeonnier et galerie 
couverte,, inscrit à l’inventaire par l’arrêté du 19/12/1996 

- Église paroissiale, inscrite à l’inventaire par l’arrêté du 19/04/1996 

 

La chapelle Notre-Dame de Tout Pouvoir, dédiée à la Vierge, est construite 
au milieu d'un carrefour au nord du village en 1749 (d'après la date portée 
sur l'agrafe de la porte d'entrée), à l'occasion d'un vœu pour faire cesser une 
épizootie. L'implantation de la chapelle étant gênante pour la circulation, la 
municipalité fait l'acquisition d'un nouvel emplacement en bordure de route 
en 1898. Les travaux de démontage et de remontage sont effectués en 
1899. Petit édifice de plan rectangulaire, construit en brique, elle dispose 
d’une porte d'entrée couverte d'un arc segmentaire en pierre de taille de 
calcaire gris, à l'exception de l'imposte, en calcaire blanc mouluré. L'intérieur 
est voûté d'un berceau plein-cintre. Elle abrite une statue de la Vierge à 
l'Enfant en bois polychrome du 18e siècle, de plus d’1,50m de hauteur. La 
partie haute du pignon est percée d'une petite arcade abritant une cloche. 
Fortement endommagée, la chapelle est restaurée en 1992.  

 

Chapelle, discrète dans le tissu bâti. 



DESCRIPTION DES OBJETS D’ÉTUDE 
FONGRAVE : église Saint-Léger, chapelle Notre-Dame de Tout-Pouvoir et ancien prieuré fontevriste 

Les édifices :  

 

Au Moyen Age, Fongrave accueillit un monastère de fondation royale : 
l’abbaye de Fontevrault, à laquelle appartient l’ancienne chapelle d’un 
couvent de jeunes filles nobles. Construite au XIIe ou au XIIIe siècle, elle est 
victime des affrontements de la Guerre de Cent Ans, puis ravagée par les 
guerres de Religion. 

De ce fait, l’église paroissiale médiévale, alors dite « Notre Dame » 
remplace provisoirement, au XVe siècle, l’église prieurale effondrée. Au 
XVIe siècle, elle est en partie détruite et il faudra attendre le milieu du XVIIe 
siècle pour que le gros-œuvre soit achevé. Les bâtiments monastiques sont 
reconstruits dès 1591, tandis que le maître maçon Guiraud réalise en 1651 le 
dortoir du Saint Sacrement, simultanément à de multiples remaniements sur 
l’édifice.  

En 1714, le chœur et le maitre-autel de l’édifice sont déclarés acquisition des 
religieuses du prieuré. L’église est désormais dédiée à Saint Léger.  



DESCRIPTION DES OBJETS D’ÉTUDE 
FONGRAVE : église Saint-Léger, chapelle Notre-Dame de Tout-Pouvoir et ancien prieuré fontevriste 

Les édifices :  

 

En 1749, l'édifice accuse un grave état de délabrement. Il est vendu comme 
bien national à la Révolution, puis il subit une campagne de travaux vers 
1820, dont la consolidation du clocher. L'ensemble est encore remanié à la 
fin du 19e siècle: la nef est reconstruite, des chapelles latérales sont édifiées, 
en remplacement des anciennes chapelles à gauche. Le clocher-tour, 
desservi par un escalier en vis hors-oeuvre est construit en 1895 et couvert 
d’une flèche en maçonnerie. L'édifice a été entièrement restauré et la voûte 
consolidée entre 2000 et 2001.  

Tout le gros-œuvre est en brique. Les bâtiments conventuels s’articulent 
autour d’une cour en L. Notons la tour-pigeonnier en quart-de-rond, bâtie 
en briques et pour partie en pierre de taille de tuf, recouverts d’une enduit 
formant faux-appareil.  



DESCRIPTION DES OBJETS D’ÉTUDE 
FONGRAVE : église Saint-Léger, chapelle Notre-Dame de Tout-Pouvoir et ancien prieuré fontevriste 

Le site, le contexte 

 

L’église et le prieuré occupent la pointe sud du village, en belvédère sur la 
rive droite du Lot. La prospérité du commerce fluvial et de l’activité agricole 
ont contribué à l’essor de la commune, et à l’aménagement des berges de la 
rive droite, nécessaire pour l’embarquement et le débarquement des 
marchandises à bord des gabarres. A cet endroit, la ripisylve s’interrompt ou 
et libère de perspectives lointaines sur toute la largeur du Lot et vers la rive 
gauche, où d’autres beaux éléments de patrimoine sont perceptibles 
(Lésigne, Lembrun, église du Temple-sur-Lot…). 

La chapelle Notre Dame est située à l’autre extrémité du village-rue de 
Fongrave, incluse dans une séquence de maisons mitoyennes, au carrefour 
de la RD238 et de la Route de Castelmoron. Elle est positionnée dans l’axe de 
la rue principale du village (RD938) et regarde vers le Lot.  

Le village ancien est identifiable par son tissu urbain serré, constitué de 
maisons de ville pour la plupart mitoyennes et à l’alignement de la rue.  

La rue principale (RD238) et une partie de la Route de Castelmoron, depuis la 
chapelle jusqu’à la Rue du cimetière et au Faubourg St Michel, constituent le 
vieux Fongrave. La pierre de taille associée à la brique, les granges anciennes, 
les calvaires, les cèdres et les palmiers de certaines propriétés remarquables  
agrémentent ce centre –bourg.  



DESCRIPTION DES OBJETS D’ÉTUDE 
FONGRAVE : église Saint-Léger, chapelle Notre-Dame de Tout-Pouvoir et ancien prieuré fontevriste 

Le site, le contexte 

 

Le village est aéré par des fonds de parcelles et de grands jardins, prolongés 
par les champs et les vergers qui tapissent la plaine du Lot. Entre la Route du 
bord du Lot et la Route de Sainte Livrade, un vaste parterre d’arbres fruitiers 
encadrent les abords. Quelques belles constructions en pierre s’intercalent, 
comme à La Maison, proche de la berge, ou à Merle, au bord du Ruisseau La 
Baradasse.  

 

La Maison 

La Maison 

Vergers bordant la Baradasse 



DESCRIPTION DES OBJETS D’ÉTUDE 
FONGRAVE : église Saint-Léger, chapelle Notre-Dame de Tout-Pouvoir et ancien prieuré fontevriste 

Le site, le contexte 

 

Les extensions urbaines de Fongrave décrivent un tissu bâti plus lâche et 
désordonné.  

A l’Ouest, le quartier de Chalès et de la Patique sont constitués de maisons 
et pavillons mêlés à quelques bâtiments agricoles, sur de grandes parcelles 
individuelles. Le bâti tourne le dos au Lot, les fonds de jardins occupent les 
berges inondables. Notons toutefois le château Route des Tuileries 
(Château Caillac), qui se distingue au milieu des habitations : cette maison 
de maitre édifiée dans le dernier quart du XIXe siècle, a des allures de castel 
seigneurial : ses échauguettes à toit conique et sa tour pavillonnaire 
emprunte à l’architecture médiévale. Il illustre le style troubadour qui 
cherche à recréer l’atmosphère idéalisée du Moyen Age.  

Au Nord, vers Les Granges, Sénéchal et Coudercous, l’urbanisation 
s’égraine le long de la RD238. Les maisons récentes alternent avec les 
granges et les séchoirs à tabac, entrecoupés par des terrains libres, ouverts 
sur les champs et les vergers.  

Vergers Route des Tuileries  

Château Caillac ou La Tuilerie 



DIAGNOSTIC DES ABORDS 
Repères géographiques et points de vue étudiés 

LE TEMPLE-SUR-LOT 



DIAGNOSTIC DES ABORDS 
Repères paysagers et points de vue étudiés 

FONGRAVE 

LE TEMPLE-SUR-LOT 



Vue depuis Salter, sur la chapelle à droite et le château en vis-à-vis 

DIAGNOSTIC DES ABORDS 
Analyse des points de vue 

Depuis l’église et le prieuré 

 

L’église et le prieuré sont tournés vers le Lot : l’aménagement d’un 
belvédère à cet emplacement permet d’apprécier justement les vastes 
panoramas offerts sur la rivière, là où le lit du Lot est particulièrement large 
et dégagé. En effet, la ripisylve est discontinue et libère les vues à la fois sur 
les berges de la rive droite, et l’ensemble de la rive gauche, où d’autres 
éléments de patrimoine sont visibles : demeures bourgeoises à Lembrun, 
clocher de l’église du Temple-sur-Lot,…  

Les contours Est et Nord des monuments, cernés par un muret de briques et 
de tuf, sont cloisonnés par de grandes étendues de vergers. On ne perçoit 
donc pas les constructions établies de part et d’autre du Ruisseau La 
Baradasse, affluent du Lot.  

Depuis la chapelle Notre Dame 

 

La Chapelle est insérée dans une séquence bâtie composée de constructions 
mitoyennes dont la hauteur dépasse parfois celle de l’édifice protégé. Peu 
perceptible depuis la Route de Castelmoron, elle se situe directement dans 
l’axe de la rue principale de Fongrave qui mène à la rivière. La vue est 
rectiligne sur le village-rue, et l ’on aperçoit le clocher de Saint Léger.  

Vue sur la rive gauche, jusqu’à l’église du Temple sur Lot 

Vue sur la rive gauche, jusqu’à Lembrun 

Depuis la Chapelle, vue vers le Lot 



DIAGNOSTIC DES ABORDS 
Analyse des points de vue 

Depuis le Chemin de l’Enclos et la Rue du cimetière 

 

Le Chemin de l’Enclos, qui longe le mur du Prieuré, mène au cimetière, 
ceinturé par un mur de pierre, et signalé par un cyprès.  

La Rue du cimetière ouvre une perspective directe sur l’église.   

Au croisement avec La Route de Sainte-Livrade, une grande parcelle accueille 
une demeure bourgeoise en pierre à 3 niveaux, remarquable par sa façade 
ordonnancée et ses décors de toiture. Elle s’accompagne d’une grange et 
d’une dépendance en briques, et profite d’un grand parc arboré (peupliers, 
ifs, pins parasols…) qui rejoint l’enclos du prieuré. L’ensemble offre un 
prolongement de qualité au jardin de l’église et constitue un patrimoine 
intéressant à préserver aux abords directs des édifices.  

Rue du Cimetière 

Demeure bourgeoise, Route de Ste Livrade 

Demeure bourgeoise, Route de Ste Livrade 



DIAGNOSTIC DES ABORDS 
Analyse des points de vue 

Depuis La Route des Tuileries 

 

La Route des Tuileries est bordée au nord par les vergers, et longée au sud 
par un chapelet de pavillons, formant un linéaire bâti le long de la rive. Entre 
cette ligne de maisons et le premier lotissement établi sur la berge (La 
Patique), le Château Caillac ou « La Tuilerie » représente une curiosité 
patrimoniale et architecturale sur les bords du Lot. Pourtant en marge des 
abords, et n’offrant pas de perspective sur les édifices protégés (car entouré 
d’un parc et d’une haie dense qui ferment les vues) , il constitue néanmoins 
un élément repère qui valorise les berges du Lot, banalisées par 
l’urbanisation pavillonnaire. 

On ne perçoit le clocher de l’église qu’à partir du lotissement La Tuilerie, 
après le panneau d’entrée d’agglomération. Les haies et les alignements 
arborés disparaissent, et le volume des pavillons n’empêche pas de percevoir 
la flèche de Saint Léger.  

Entrée de bourg Route des Tuileries  

Parc du Château Le château côtoie les pavillons 

Perception de l’église depuis les lotissements 

Vergers et filtres végétaux sur la Route des Tuileries 



Vue depuis Salter, sur la chapelle à droite et le château en vis-à-vis 

DIAGNOSTIC DES ABORDS 
Analyse des points de vue 

Depuis la Route de Castelmoron, entrée de bourg Ouest. 

 

Cette entrée de bourg donne à voir un paysage assez bucolique : malgré les 
nombreuses constructions qui jalonnent la Route de Castelmoron, la 
végétation est dense et  très diversifiée, et agrémente le parcours. On dénote 
des grandes parcelles ouvertes ponctuées d’une végétation basse et de 
quelques alignements d’arbres, des carrés de vergers, suivis par des clôtures 
végétales qui délimitent les propriétés. Cette armature paysagère structure 
les abords de la route, filtre les vues sans toutefois bloquer les perspectives 
sur le bourg et le clocher. En effet, dès le panneau d’agglomération au niveau 
de Baloy, on aperçoit la flèche de Saint Léger. Celle-ci reste perceptible tout 
au long du parcours sur cette route.  

En revanche, la chapelle Notre-Dame, insérée dans le tissu bâti de la même 
rue, est difficilement perceptible. Il faut s’approcher jusqu’au débouché de la 
Route des Prés pour découvrir le pignon en brique et la statue qui le 
surmonte. 

Rideau d’arbres filtrants en entrée de bourg 

Vue sur le clocher depuis les lotissements et leurs jardins 

Depuis la Route de Castelmoron, vue depuis l’entrée de bourg 



Vue depuis Salter, sur la chapelle à droite et le château en vis-à-vis 

DIAGNOSTIC DES ABORDS 
Analyse des points de vue 

Depuis la RD238, entrée de bourg Nord (Les Granges) 

 

Cette axe routier constitue la route principale d’accès au village de Fongrave. 
Elle a été le support d’une urbanisation linéaire ces dernières années, 
formant un tissu bâti hétérogène où les maisons se sont mêlées aux 
bâtiments agricoles. Ainsi, on relèvera des éléments de patrimoine 
vernaculaire représentatifs des pratiques agricoles et rurales traditionnelles : 
granges- étables massives, séchoir à tabac, belles demeures en pierre et en 
brique, signalées par un palmier, un if, un cèdre… Entre ces constructions 
disséminées, des terrains libres ou cultivés ouvrent les perspectives sur la 
plaine agricole et le village.  

Après le panneau d’entrée d’agglomération, à la jonction de deux voies au 
lieu-dit Les Granges, l’interruption du front bâti permet d'apprécier la vue sur 
le clocher de Saint-Léger.  

 Séchoir à tabac, lieu-dit Les Granges 

Faubourg Saint Michel, terrains libres ouvrant les perspectives sur le bourg Depuis l’entrée de bourg Nord, vue distante sur le clocher 



Vue depuis Salter, sur la chapelle à droite et le château en vis-à-vis 

DIAGNOSTIC DES ABORDS 
Analyse des points de vue 

Depuis la Route de Sainte Livrade, entrée de bourg Est  

 

Contrairement aux autres axes qui convergent vers Fongrave, la route de 
Sainte Livrade reste peu urbanisée. Cette entrée de bourg est marquée par 
deux éléments repères :  

- un cèdre en bordure de voie, à l’entrée de la propriété de Merle,  

- un petit pont en pierre marquant l’intersection entre la route et le 
Ruisseau La Baradasse. Cet affluent du Lot est souligné par une épaisse 
ripisylve et traverse de grandes parcelles arboricoles.   

En empruntant cette route, on aperçoit le clocher dominant le village une fois 
passée la ripisylve. La densité des vergers et l’épaisseur de la ligne d’arbres ne 
permettent pas de percevoir l’édifice plus  en amont. 

 

Propriété agricole de Merle 

Maison neuve avant l’entrée de bourg Vergers bordant la Baradasse 

Pont et cèdre en entrée de bourg Vue filtrée sur le clocher, derrière les vergers  



  

L’analyse des abords révèle un espace relationnel équilibré entre le tissu 
bâti et l’espace naturel et agricole. Les trois édifices s’inscrivent dans 
l’ensemble villageois de Fongrave et dans le paysage arboricole et rural de 
la plaine du Lot.  

Les extensions pavillonnaires du bourg ancien se sont mêlées aux 
habitations et bâtiments agricoles plus anciens de la plaine, en gardant 
toutefois un lien visuel avec l’église et une connexion avec le bourg.  

Les berges du Lot forment une autre unité dont font partie le prieuré et 
l’église. Composant la façade fluviale, les deux édifices regardent vers la 
rive opposée et offrent des panoramas dégagés sur la rivière et au-delà. Ils 
font écho à d’autres éléments de patrimoine établis sur les bords du Lot, 
comme les demeures bourgeoises de La Maison, de Lembrun, ou le 
château atypique de La Tuilerie. 

Entourant le village et ses « faubourgs », les vergers dessinent un paysage 
vivant et peigné, voire géométrique, guidant les vues le long des rangs de 
pruniers ou de noisetiers. Ils sont la caractéristique majeure de la plaine 
agricole, et tapissent le paysage des abords, en filtrant les constructions 
qui s’y mêlent.  

De ce fait, un périmètre délimité des abords est proposé pour définir un 
ensemble cohérent et susceptible de contribuer à la conservation ou à la 
mise en valeur de l’église, du prieuré et de la chapelle. 

 

Ce nouveau périmètre inclut : 

- l’unité paysagère du Lot, sa rive droite, sa ripisylve, ses belvédères, le 
maisons et les jardins qui longent la rivière 

- Le village-rue de Fongrave, qui remonte jusqu’à la chapelle et s’étend 
Route de Castelmoron, incluant des bâtisses anciennes et un calvaire; 

- Le quartier pavillonnaire et aéré de Baloy, en entrée de bourg Ouest, 

- Le quartier   « Faubourg Saint Michel », intégrant un bâti hétérocilite 

et des terrains disponibles ouvrant des perspectives sur le bourg et 
l’église, 

- L’entrée de bourg Est marquée par son cèdre remarquable, le pont de 
pierre et les étendues de vergers  

- Le Château de La Tuilerie, curiosité architecturale participant de la 
qualité du paysage de la rive droite et des abords  

- Les carrés de vergers, symbole des cultures traditionnelles du 
villeneuvois et éléments structurant du paysage des abords.  

 

Ce périmètre exclut les constructions n’ayant aucun lien de covisibilité ou 
dont les vues sont trop distantes et sans intérêt pour la valorisation des 
édifices protégés.  

De même, les secteurs de Peyrounottes le long de la Route des Prés, et 
Les Granges en entrée de bourg Nord, ne sont pas intégrés dans le 
nouveau périmètre, car ils ne constituent pas des sites stratégiques de 
développement de l’urbanisation. Il y a donc peu d’enjeux de protection 
sur ces deux axes.  

Enfin, le périmètre ne prend pas en compte la rive gauche du Lot, 
pourtant en covisibilité directe avec les édifices. S’agissant du territoire du 
Temple-sur-Lot, commune ne faisant pas partie de la Communauté 
d’Agglomération du Grand Villeneuvois, le périmètre ne peut être modifié 
sur ce territoire. La protection de fait de 500m reste en vigueur sur la 
commune du Temple-sur-Lot. 

La superficie du PDA (60 ha) est inférieure à celle du périmètre d’abords 
d’origine (125ha). 

Au-delà du périmètre nouvellement dessiné, le développement de 
l’urbanisation s’effectuera dans le cadre règlementé des documents 
d’urbanisme.  

 

DÉFINITION DU PÉRIMÈTRE DÉLIMITÉ DES ABORDS 
Justification des limites 



NB :La modification des périmètres de protection a été effectuée en 
concomitance avec le PLUIh de la Communauté d'Agglomération du 
Grand Villeneuvois. La procédure ne concerne donc que les communes 
intégrées au PLUIh : Fongrave pour le cas présent.   

DÉFINITION DU PÉRIMÈTRE DÉLIMITÉ DES ABORDS 
COMMUNE DE FONGRAVE 

FONGRAVE 

LE TEMPLE-SUR-LOT 



DÉFINITION DU PÉRIMÈTRE DÉLIMITÉ DES ABORDS 
COMMUNE DE FONGRAVE 

FONGRAVE 

LE TEMPLE-SUR-LOT 

Superficie PDA : 60 ha  


